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DANS le cadre de l'orga-
nisation par notre pays 
de la 28e édition de la 

Coupe d’Afrique des nations 
2012, le Gabon, pour faire face 
aux exigences techniques et 
infrastructurelles de la Confé-
dération africaine de football 
(Caf), l'instance dirigeante du 
football africain, a construit 
plusieurs hôtels.
À Libreville, les établisse-
ments comme Heliconia, sis 
à Angondjé, la structure hô-
telière communément appe-
lée ''hôtel de la Can'', située à 
Nzeng-Ayong, dans le sixième 
arrondissement de la commune 
de Libreville, ont vu le jour.
Dans la province du Haut-
Ogooué, notamment dans les 
villes de Moanda, Bongoville, 
Franceville et Ngouoni, des 
hôtels sont également sortis 
de terre.
Sept ans après l'organisation de 
cet événement footballistique, il 
y a lieu de se demander ce que 
sont devenues ces structures.
Ainsi, il apparaît qu'à Libreville, 
seul l'hôtel Heliconia Garden 
est toujours "debout". Il abrite 
actuellement certains services 
du ministère de la Communi-
cation dont l'Agence gabonaise 
de presse (AGP).
L'autre structure Héliconia, si-
tuée non loin du stade de l'Ami-
tié, est fermée. Tout comme 
l'hôtel de la Can de Nzeng-
Ayong. Là-bas, c'est la désola-
tion totale ! Le site ressemble 
étrangement à un champ de 
ruines. Tout est à l'abandon ! 
Dans le Haut-Ogooué, notam-
ment à Bongoville, les choses 
semblent dramatiques. Le 
Royal Heliconia Bongoville 
a été récemment rénové. Les 
Panthères, lors de leur match 
face à l'Angola, comptant pour 
la deuxième journée des élimi-
natoires de la Can-2021, y ont 
séjourné.
À Moanda, Franceville et 
Ngouoni, il y a de la vie au ni-
veau des hôtels Héliconia. La 
question qui se pose est de 

savoir que faire et comment 
rentabiliser ces stades hérités de 
la Can-2012 ? Notamment ceux 
de Libreville.
S'agissant de l'hôtel de la Can, 
sis à Nzeng-Ayong, une ré-
habilitation entière s'impose. 

Et une fois cela fait, une des 
pistes serait d'établir un contrat 
de location-gérance à un ou 
plusieurs opérateurs écono-
miques qui verseraient un loyer 
mensuel à l’Office national de 
développement du sport et de 

la culture (ONDSC), nouveau 
propriétaire des structures hô-
telières héritées de la Can-2012. 
Ce qui permettrait de créer des 
emplois. La même forme de gé-
rance pourrait être essayée en ce 
qui concerne l'hôtel Heliconia 

d'Angondjé. 
À défaut de placer ces struc-
tures en location-gérance, 
l’ONDSC pourrait lui-même les 
gérer, en mettant en place une 
politique marketing agressive et 
une gestion rigoureuse.

Que faire des hôtels hérités 
de la Can-2012 ?

Willy NDONG
Libreville/Gabon

Il faut absolument rénover l’hôtel de la Can, sis à Nzeng-Ayong, afin de rentabiliser cet investissement de l’Etat. 
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C'EST un nouveau rebon-
dissement. La construc-
tion du complexe spor-

tif Paul-Biya, dans la localité 
d'Olembe, dans la région sud 
du Cameroun, confiée dans un 
premier temps au groupe italien 
Piccini, a un repreneur.
Le ministre des Sports, Narcisse 
Mouelle Kombi, a en effet récem-
ment indiqué qu’il a appliqué 
une instruction du secrétaire 
général de la présidence de la 
République, Ferdinand Ngoh 
Ngoh, " prescrivant la résiliation 
du contrat du Groupe Piccini 
et la signature en urgence d’un 
nouveau contrat avec l’entreprise 
canadienne Magil pour la reprise 
et l’achèvement des travaux du 
complexe sportif d’Olembe ". 

Une décision survenue le 29 no-
vembre dernier.
La livraison du stade d'Olem-
be aurait dû intervenir au mois 
de septembre 2018. Mais il n'en 
fut rien ! Bien au contraire, le 
constructeur italien a brillé par la 
procrastination, allant de report 
en report. C'est ce qui explique 
que l'État camerounais se soit 
tourné vers le groupe canadien 
Maguil.
Il est également reproché au 
groupe italien " la violation de 
la législation sociale caractérisée 
par l’accumulation des arriérés 
de salaires des travailleurs ", " l’ar-
rêt des travaux et l’abandon du 
chantier dûment constatés par 
voie d’huissier et par procès-ver-
bal administratif ", " la défaillance 
de l’entreprise caractérisée par le 
non-respect des engagements 
contractuels et des ordres de 
service s’y rapportant " et " l’in-

capacité de l’entreprise société 
Gruppo Piccini SPA, adjudica-
taire du marché n° 000039/M/
PR/Minmap du 30 décembre 
2015, à livrer les travaux dans 
les délais contractuels ".
L'on se souvient que le non-achè-
vement de ce chantier, entre 
autres, avait contraint la Confé-
dération africaine de football 

(CAF) à retirer l’organisation de 
la Coupe d’Afrique des nations 
(CAN) 2 019 au Cameroun. 
Le groupe canadien Magil qui 
récupère ce marché de construc-
tion, aura la lourde charge de 
livrer les stades devant servir à 
l'organisation de la Can 2 021 au 
Cameroun, dans les meilleurs 
délais. À savoir dans cinq mois.

Can-2021 : le stade d'Olembe a un 
nouveau constructeur

H.N.M
Yaoundé/Cameroun

Les travaux du stade d’Olembe seront-ils terminés au mois 
d’avril prochain ? 
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